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44 SEANCE Dü 3 MARS 1927

ver, pour les raisons ci-dessus, passe par un maximum, puis
diminue par suite de la dilution croissante. Get acoroissement
de la dilution, qui peut etre tres lent si le Systeme est bien isole

thermiquement, s'explique par le fait que le veritable etat d'equi-
libre est l'etat oü la dilution de la solution est infinie et la

temperature uniforme dans tout le Systeme, solution-dissolvant pur.
Mais, en raison meme de la lenteur avec laquelle le Systeme

passe d'un etat ä l'autre, on peut considerer chacun de ces

etats comme tres voisins d'un equilibre.

S. C. Guha. — De la conductibilite electrique preferentielle du

style de quelques plantes.

Dans un travail anterieur sur « la Pollinisation et les reponses
electriques du pistil » \ Nous avions fait allusion ä une conductibilite

favorisee dans un sens defini dans le style. On y a done

remarque une espece de polarite. Dans ce travail-ci nous vou-
lons exposer cette particularite plus en details et en donner
des mesures.

Je dois, en cette occasion, remercier M. le Prof. Chodat pour
les conseils qu'il m'a prodigues.

Nous avions, dans le travail precedent, exprime la conductibilite

en ohms: pour une meilleure comprehension, on a employe
dans ce memoire-ci, la valeur reciproque de l'unite de mesure,
representee par une deflexion de 1 mm ä une distance d'un metre

produite par une F. E. M. de microvolt passant par une

resistance d'un megohm.
La resistance est mesuree par la methode directe. Des aiguilles

de platine non-polarisables
2 sont enfoncees dans l'ovaire et le

stigmate et elles sont reunies ä l'autre bout ä un circuit compre-
nant un accumulateur de 2 volts, une clef de rupture, et le

galvanometre (sensibilite 6,2 X 10~10). Le courant (qui est rare-

1 Chodat, R., et Guha, S. C. La pollinisation et les reponses
electriques du pistil. Archives des Sciences Physiques et Naturelles, 1926,
p. 105.

2 Bose, J. C. and Guha, S. C. Reponse of the shoot. Trans. Bose
Research Institute, Vol. 2 (1919), Calcutta.
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ment plus fort que 0,3 micro-ampere) est mis en marche pour
3 minutes et la deflexion exprime l'inverse de la resistance,
c'est-ä-dire la conductibilite.

Dans tous les cas mentionnes par la lettre A, on entend dire

que le courant entre dans le style par le stigmate et sort par
1'ovaire; le contraire se passe dans le cas B. De multiples
observations nous ont appris que l'effet du courant s'efface au bout
d'une heure et demie. On a trouve comme resultat principal que
le courant est conduit plus facilement du stigmate vers 1'ovaire

que dans la direction contraire. La Table I donne les resultats
en details.

Tableau I.

Narcissus poeticus

N. radiiflorus

N. pseudo-narcissus

Aescolus hippocostanum,.

Primula grandiflora
P. variabilis

N° Cas A Cas B

1. 1280 406

1. 560 343
545 341
538 332

2. 444 241
458 232
413 211

1. 261 172
246 162
233 155

2. 394 168

1. 175 94

2. 395 88

1. 181 90

1. 830 507

2. 490 266

3. 205 53

4. 433 256

5. 167 57

6. 245 105

7. 222 102

8. 297 160

9. 222 80

10. 258 120

11. 69 29

12. 281 68
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Les mesures mentionnees sous le meme numero out ete effec-
tuees sur le meme stigmate ä des dates differentes.

La pollinisation, coinme on l'a dejä dit, amene un changement

marque dans la conductibilite. Apres avoir augmente la conductibilite

(cette augmentation suivie par une diminution1 la

pollinisation a pour effet d'egaliser la vitesse de propagation
dans les deux directions.

Tableau II.

Av,mt pollinisation
Gas A Gas M

Plante Aprcs pollinisation
Cas A Cas B

1283 430 Narcissus poeticus 524
494

431
376

422 415

270 267

378 302 P. grandiflora 357 343

378 365

562 565

435 300 Erythronium dens canis 295 302

199
206
196

114
119

P. variabilis

327
163

147
143

Dans la table, les valeurs separees par les lignes pointillees
expriment des lectures faites ä des dates differentes.

Nous pouvons conclure en citant deux cas typiques: I repre-
sente des mesures faites sur un style non pollinise et II repre.
sente d'autres mesures faites sur le meme pied, mais pollinise.

Gas I.

Stigmate non pollinise (P. variabilis).

Date Cas A Cas B

15.12.26 222 96
17.12.26 260 92
18.12.26 401 122

20.12.26 273 100
21.12.26 213 66

i Chodat, R. et Guha, S. G. Ibid., p. 110
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G conductibilite mesuree suivant la definition donnee page 44.

La courbe publiee ici exprime la variation de conductibilite
pendant une semaine qu'a dure l'observation.

Gas II.
Stigmate pollinise (P. variabilis).

Avant pollinisation Apres pollinisation
Cas A Cas B Cas A Cas B

97
95

198

Reponse du stigmate ä la
pollinisation — 5 divisions

248
224
226 220

212
208
204

203

203
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Conclusion. Le style des plantes etudiees montre une conduc-

tibilite preferentielle basipete pour le courant incident,
difference qui s'egalise apres la pollinisation.

(Institut de Botanique de l'Universite de Geneve.)

Seance du 17 mars 1927.

L. Duparc. — Sur une amphibole du groupe de la glaucophane.

Dans une precedente communication j'ai indique que j'avais
rencontre dans une quartzite de l'Oural, une amphibole zonee

tres particuliere du groupe de la glaucophane. Les cristaux, qui
en general ne sont pas termines, sont formes d'un noyau
predominant entoure d'une mince couche plus foncee. L'amphibole
du noyau presente les proprietes optiques de la glaucophane
ordinaire; elle s'eteint sur g1, plan des axes optiques, ä 4° de

Pallongement, la bissectrice aigue est negative, l'angle 2V tou-
jours tres petit, parfois nul. Les trois birefringences sont:

ng — np 0,0172 ng — nm 0,001 nm — np 0,0165

Le coloration, de meme que le polychroisme, ne sont pas
intenses. On a:

ns bleu violace pale nm violace

np jaune brunälre tres pale

L'amphibole de la bordure a une orientation optique diffe-

rente; np coincide avec rip de l'amphibole du noyau, mais il y
a inversion des axes ng et nm, le plan des axes est done
transversal. L'extinction sur g1 se fait ä quelques degres de l'allonge-
ment (5-6 environ) et la dispersion est tres forte. Les trois
birefringences sont inferieures ä Celles de la glaucophane
normale, le polychroisme se fait ainsi:

ng violet Ires fonce nm bleu verddtre fonce

nP — jaunätre Ires pale presque incolore.
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